
Phalarope à bec large
Phalaropus fulicarius

Espèce monotypique, le Phalarope à bec large se 
reproduit en Arctique et en Islande et hiverne au 
large des côtes (notamment dans l’Atlantique Nord) 
(D). En France, il s’agit d’un migrateur peu commun 
et d’un hivernant rare sur le littoral, plutôt occasion-
nel dans les terres (D). En Bretagne, on distingue 
des observations de migration plus ou moins active 
sur le littoral durant les sessions de seawatch no-
tamment et des observations d’oiseaux sans doute 
affaiblis en stationnement sur des mares, des va-
sières littorales ou des pièces d’eau intérieures.

Statut en Côtes-d’Armor
Le Phalarope à bec large est un migrateur rare sur 
le littoral des Côtes-d’Armor, un migrateur occasion-
nel sur les pièces d’eau intérieures et un hivernant 
très rare. Plus d’une cinquantaine d’observations 
ont été rapportées depuis 1978 avec une certaine 
irrégularité qui témoigne surtout d’efforts variables 
de prospections maritimes et littorales. Le Pha-
larope à bec large peut en effet être observé lors 
de séance de guet à la mer. Toutefois, la majorité 

des observations se rapportent plutôt à des oiseaux 
immatures, probablement affaiblis et observés sur 
le littoral, soit sur l’eau, soit sur des vasières en 
compagnie d’autres limicoles (Hillion, Pleubian, 
Plougrescant…). Seulement 2 observations inté-
rieures ont été effectuées dans le département : 1 
immature à l’étang de Beffou (Plougras) le 28 sep-
tembre 1991 et 1 immature sur la plaine de Taden 
le 4 octobre 1999. Si l’espèce est plutôt observée à 
l’unité, de petits groupes sont parfois notés (jusqu’à 
3 le 10 novembre 2005 aux Sept-Iles). 

Tendances et perspectives
Les populations européennes de Phalarope à bec 
large sont jugées stables et non menacées (B). 
Aucune tendance départementale n’est possible du 
fait du faible nombre de données et de l’irrégularité 
des observations. Les suivis maritimes opérés de-
puis quelques années n’ont jamais révélé de can-
tonnements de l’espèce au large des côtes, ce qui 
confirme le statut de migrateur strict et sans doute 
diffus de l’espèce en Manche. 
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